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Il proposa alors un toast en l'honneur de la nouvell
France d'abord et de l'Alsace ensuite.

Vivement ému d'entendre, à l'adresse de mon pays
des paroles si flatteuses et si sympitliiques, j'ai cri
devoir répondre, séance tenante, à un toast si cher i
mon cour. Grâce aux, bienveillantes dispositions d

-l'auditoire, ma voix n'a pas été sans écho, et je rap
porte à mon cher Canada la bienveillance; les sympa
thies dontj'iai été l'objet hier.

Agréez, M. le Rédacteur, les salutations empressee!
de

L'Anns F. Durus.
Ordination.-Dimanche, le 10 octobre, Sa Grandeui

Mgr l'Archevêque de Québec faisait l'ordination sui
vante, à la Basilique Notre Dame de Québec : Sous-
diacre, M. Louis Nazaire Lessard, du Col lége de Ste.
Anne.

Ordinations.-Mgr l'Evêque de Rimouski faisait, il
y a quelques jours, les ordinations suivantes:

Samedi, le 2 octobre, dans la chapelle du séminaire
do Rimouski :

Tonsurés: MM. Augustin Gagnon, de l'Assomption
de McNider, Célestin Saindon, de Cacouna, et Antoine
Bérubé, de St. Arsène;

Mlinorés: M-H. Ant. Annibal Soucy, Ant. Philippe
Bérubé et Narcisse Hél. Terriault.

Dimanche, le 3, à la cathédrale de St. Germain de
Rimouski:

Sous diacres: MM. Louis Côme Lavoie, Henri La-
voie, J. B. Emile Pouliot, J. B Alph. Bélanger et
Achi le Thibeau;

Diacres: MM. Zotique Godard dit Lapointe et L.-
Jol. de Champlain.
SUi prêtre président d'une répubique.-Fait assez rare
à signaler à l'époque actuelle : Un prêtre vient d'être
élevé à la présidence d'une république des Antilles, de
celle de St. Dominique. Le Révd M. Mérino, président
élu de cette république, vient d'être installé à cette
haute charge. Dans son message d'inauguration, il
annonce qu'il s'efforpera de faire vivre l'.ittat qu'il di-
rige en parfaite harmonie avec les autres républiques
américaines. Il félicite la population de St. Dominique,
de son union inébranlable avec le Saint Siégo. Il se
fait gloire de diriger un peuple qum est resté essentiel-
lement catholique, a vécu constamment en union avec
l'.Eglise, et n'a jamais laissé s'altérer ses sentiments de
foi et de profonde vénération pour le Souverain Pon-
tife.

Petite Uivre de l'Orpheliinat -L'Euvre do l'Orplhe.
-nat'est placée sous l'invocation de la Sainte Famille,
Jésus, Marie, Joseph; saint Joseph on est le premier
patron, les Saints Anges Gardiens, -les patrons
secondairos, sous la haute protection de Fa Crandeur
'Monseigneur l'Archevêque de Québe-e.

BUT DE L'UVRE

1o. Donner aux Sours do la Charité de Québec le
moyen de recueillir et de soutenir un, plus grand
.nombro.d'orphIelins des desx sexes;

2o. Ouvrir une salle d'asile pour recevoir et garder,
pendant le jour, les enfants de toutes les clas-es de la
société, trop jeunes encore pour étre admis dansles

.diff érontes maisons d'édueltion. Les mères, trop
souvent obligées de confier len- jeune f.tmille à des
*ns mercenaires, assureront ainsi à l'objet de leur

Ile tendresse des soins tout maternels'et les plus délicates
attentions. Tous y recevront une instruction propor-
tionnée à leur age. -

u MOYENS DE L'oUVRE
à Les contributions m eront'de deuxcentins par, mois,

et seront recueillies par les chefs de dizaines, qui cn
remettront le montant aux chf, céntenaires. Ces
derniers devront faire parvenir les som mes fournies
par les dix chefs de dizaiies'de leur section," tous les
trois moi4, à la Révérende Mère Supérieure Générale
des Sours de la Charité de .Québcc.

Les personnes qui paieront,:n'ne fois pour toutes,,la
somme de cinq piastres ($5), deviendront membres
- 'vie de l'o ivre, et iront droit à'tous les avant'iges,

- et pendant leur vie et aprIaleur mort.
. i4Cque annéd, il sera 'donné 'un é:at des argents

reçus.
D.ms les campagnes,IMessieurs les Curés voudront

bien se charger de choisir les chefs de dizaines -et les
chefs centenaires. .

On.ponrraitassocier à l'Euvre ses amis défants, et
lenr donner part aux avantages de 'ŒE Ivre en contri-
buant pour eux comme ci-dessus.

AVANTAGE DE L'RUvRE
10. Une part aux mérites "de toutes les bonnes

oeuvres et des prières qui se font dansila Congrégation
des Soeurs de la Charité de Québec ;

2o.-Une messe basse sera'dite, tous 'les mois, ,pour
les asbociés vivants et defunts;

3o. Tous les ans, au mois de novembre, on chantera
un service pour les associés et.les bionftiteurs défunts;

4o. Une communion par semaine sera faite par un
des membres de l'Hospice, à l'intention des associés;

5o. Tous les jours, les orphelins et orphelines diront
pour leurs bienfaiteurs un Patfer et- un Ave 'Maria,

.avec l'invocation: "Jésus, Marie, Joseph, bénissez
nos bienfaiteurs. "Saints Anges Gardiens, protégez
nos bienfaiteurs; "

Go. Les orphelins et orphelinesqui auront faitleur
première communion, feront, tous les ans, deux com-
munions pour leurs bienfaiteurs,- l'une au mois de
mars, l'autre au mois d'octobre;

7o. Une part à l'Adoration -perpétuelle qui se fait
à l'1ospice;

8o. Une indulgence de 40 jours accordée par Mon-
seigneur l'Archevêque de Québec, une fois par mois,
aux chefs centenaires et aux chefs de dizaines, et,
une fois par année, aux membres de'l'oEuvre';

9o. La ri-compense que Notre Seigneur promet à
ceux qui font du bien a, ses 'membres souffrants:

J'ai en faim, et vous m'avez donné à:manger; i a'
ou soif, et vou'sm'avez donné à boiro; J'ètais sans

" asile et sans vêtement, vous m'avez recueilli' et vous
" m'avez vêtu; venez les bénis de mon Père; 'possédez
" le royaume pré'parè pour vous depuis la' fonation
" du ionde. "

Loterie enfaveur de " l'Hospice de St. Joseph de le
Délivrance.-LaSupérieure les Soà.s 'de la Charité
do Notre Dame de Lévis, ayant l'intentiou de faire
le tirag1e de cette loterie, aussitôt que possible, .prie
toutes les personne-, qui ont en' l 'bonte de-se char-
ger de livreis, de vouloir bien se. hter d e
et de les lui faire parvenir.
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L'ouverture des cours'de l'Université Laval a Ou représentés dansle-bon PèreLacasse qui faitde me
lieu lo 5 octobr.Aprèsle eantdu TeniCreatr veilles e faVrd l colonistio
basse'messe.'dite Il la chapello du'Sémniairo par l'ab. La Mie 1q6:tnous..soions heureux

bé.Moisan, Professeurs, et élèves se sort i endus A la ations'en ce qi concerne l'a-

Gran'd'sallo do l'Université'pour la séance or dinaire. lture elolonisatioii, et qui est-le seuljournal
Voici la liste des prix et des dipllômes qui ont été çui n'échavga pa0

distribuéss pagnes,,quoiqu n

Doceu én médecino:'.M. D. Carrière.l demade.iaformees leeurs

Liccncié en médecine: MM. P. A. Gauvreauqaia. nvoyé à lasoiétéd colisati

Poliquin,deQlébec et O. Mlotte, de Mont.rétil. du di ré. s tributi annuelle"de
'Bachcliers ès air ts: MM. E. Tardive, 11. Lessard, G. bel nepeu port que

0Brusseau, E. Verret, A. Jodoin, C. Leclerc, tous 'de fruits parmi nous. Combien d'entre nous qui pour-

Québec, J. A. D'onne, de Ste- Anne de la Pocatière, E. rient en fairO autant que M. tinenu
Baril, C. Prince, de Nicolet, A. Bernier de Lévis. du sol doivent comprendre l'importance de la coloni-

Bacheliers es lettree:. MM. O: Gagînon, de Shetrr.
brooko,'E. Bollau de Lévis.Cladia Jant qiportent tantd'in-

Bicholiers !ès sciences: 'MM. L E. Pelletier, G téýt à "0 pa0 l .

.aIte. de Québec, L. Hébort, L. Lavallée, T. Paré, de su detteraves daps l'Etat di Haine, B. U.

Ni'olet.ce que nouslisons dans le Gourrir d Canada
Concours de philosophie au SJmmarro de Québec : Sec,étairel Q&orier d. a fb u d r dà
Médil d'argent, ..Eug. y s d itland écrit ce qui suit: anne er

Médaille de bror.ze, 1\. E. Pare. nièro noare fl brique a retiré de 9,000,tannes de bettè'

Prix du Prince de Galles, Prix des sci raves 900 tonneaux denes.ce et de la melasse queE.ous
Baril de icolet. .avon vendus pour un;montanL d'au-delà de 10 000,

Prix des lttres: M. L..M. Gérin do Nicolet. et sur lequel nousavons iliséunprofitmodéré. CeÏt9
ainnée.nous cespérons travailler plus de, betteraves"et

- Le Itvd M. Louis Paquet de iUiversité Lav aucrque an

vient d'être créé, par le Gouvernement Français, dr A Commence1r le 1 Octobre ons s
cier de l'instruction publique. M.- Lefaivre, consulf

général de. France' au Canada, a remis au. nouveau difficulté que nous ayona rencontréej
titulaire le diplôme et les insignes do sa dignité. été d'avoir d tt

Le Gouvernement' de. la, Province de Québec quantité suffis:înte pour'que la fabrication'deie
vient de conclure, avec une compagnie d'industriels soit considérable et.par la même ucrative. L'anéû

frnnçais, des arrangements'paour l'exploitation de nos dernière, les formiers qui avaient des terrains pro
mines de phosp)hute enue nrinu i n pices'et bien cultivés, ont réalisé $100, par arpient, demine delihsphte. Ce nouvel engai., nous dit on,
sera mis à 'la disposition de nos sociétés d'agriculture leur récolte., Cette récolte les a payés mieux quru

qui, à leur tour, le vendront à leurs membres Ce puis. cupe autre. Cete année les cultivateurs espèrent avoir
sant engrais ne devra 'guère coûter plus de cinq une récolte bien plus considérable de betteraves ave

piastres pour chaque arpent de terre, ce qui est un moins de travail et de dépenses. Ceux qui se sont' en-

prix modique comparé aux avantibges .que l'on pour gagés dans cette industrie loin de se décourager, sont
rait en retirer, surtout pour, la culture des légumes. (lu plus cn plus persuadés que c'est une source de ri-

En avant la colonisat'on.-Le Révd M. J. B. Gro chesse odr lailiculture.
nier, vicairc de Eotre Dame du Mont Carmel, comté
de Champlain, s'enfonçait il y a quelque temps dans C AU SE 111 E AGR 100 LE
la forêt, à la tête de quatre vingts colons et établissait
un cariton à Meckinac, à environ quarante milles dei LA COLONISATION DANS LES TOWNSIIIPS PÂRICE, POIIÉNÈ*

bords du St. Maurice. -Et il y a quelques jours encore GAXOOK, CIIAfOTi E500URT ET OABANO

il conduisait quarante autres colons. Dans un inagni

fique discours que fit ce prêtre zélé de la colonisation, Malgré que la plupartdeg celons sefussentrendus à
lors de la bénédiction des.,travaux du chemin de fer l'Egiee avant même que d'avoir pris leur souper,

'des Ti'ois-Rivières 'au lac St.-Jean, il disait: " La co-
Tonisation compte autant d'amis qu'il y a de cœurs ca du Révd Père Lacasse, à l'heure.indiquée, tous, au
nadiens.français, mais les moyens employés pour la soitir de l'Eglisd sont restés peur y entendre les quel-
favoriser n'ont pas toujours été eficaees..Construisons ques renseignemenis q-'il avait à leur donner,' au su
le chemin du lac St. Jean. et nous serons convainus jet de 'a nauvelleociéÏé de colonisation établie dans
d'avoir là le puissant agent de la co!onsation. " euébec. Il lur a dit que grâce'à Ce

"Comme le dit M. l'écrivain d ouvellis de l'aantge des

Québec, dans un temps, où l'on parle beaucoup'du dé les' hamnws 'de b ei, les homme amis de. leur pays,
frichement de nos tel res incultes, il est.juste de payer lui prêtent concours, ils vcrriiient peut être,

un tibut de rebonnaissance aux RR. Pères Oblats qui avant qu'il soit lot'gtcmps s'établir denouvelles pa-

sont les pionniers de la co'onisation dans lavallée de roisseà dans leur
I'Ottawa. Il ne faut pas oublier leurs établissements de ous les 'colorisqi sout dans la for commede

au lac Témiscoata, au Désert et jusqu'auLaac Saint- citoyens de lias Villes et de ceux qui habitent nos

c -,Jean.'On en peut trop' louc'r lCstrvaux.t lu dvo ueoisses Votre cancaurs, braves calons,, leur

ereprésqui sç uv9 i Ùien ditiYe le' plus le bocnaee arcasse qvu ft d

vei.lles en faord aclnst. "

-- LaMiere eaqelé ou eron'huru

d'mrutrse norainse' c u cnenela
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'r-ý ?ý
plus directement intéressés: il se horne dans la bonne
administration des terres qui sont'votre-partag. et
que voué devez tûeher d'améliorer dans la mesure de
vos forces et de vos-moyens; vos moyens sont limités,
je le saiiet votre travail assidu y suppléera. Soyez de
bons cultivateuis, et par votre courage, par votre
économie, prila modestic de vos dépenses de luxe,
par le soin de produire ce qui se vend le mieux, vous
trduverez l'aisance. Avec ces' qualités, soyez persu
adés que' s'il voius arrivait malheur dans vos récoltes,
vous trouveriez un appui empressé dans la Iociété de
coloniention. Si vous mettez de la bonne volonté dans
le' défricheinént de la forêt, dans la. culture de .vos
terres,' vous serez aidés, n'en doutez pas, p la soci
été de colonisation, dans le cas de besoin.

Le Gouvernement. Pr'ovincial, dit encore le Révd
Père Lacasse, éontribuera aussi pour un tiers du mon
-tant souscrit par la Société de colonisation, et il foi-a
tout' en son pouvoir pour vous aider, quoique làs
demandes qui lui sont faites soient nombreuses; car
il y a trente cinq comtés qui ont plus ou moins besoin
d'appui, pour la confection des chemins. Il serait
téméraire pour moi de vous dire qu'il vous fera une
large 'part des octrois qu'il pourra disposer dans ce
but, car je no voudrais pas vous promettre plus de
'beurro que de pain. Mais le rapport favorable que
j'aurai a lui faire do vos bonnes dispositions, et de la
bonne qualité do vos terres, ne vous sera pas nuisible
En attendant, mds braves colons, soyez certains que
le Gouv'ernement' veut bien vous aider, mais il ne le
fera jamais aussi effleacemet que si vous-mêmes y
prenez une grande part; il ne faut pas s'attendre qu' i
entreprendra tout. üel la tâche d'ouvrir vos terres,
pour' vous permettre de les cultiver avec avantage et
profit pour vous.mêmes et vos familles ; il fut aussi

,que vous ' mettiez la main et donniez un bon coup,
d'épaule.

Apiòs le mot pour rire que le Révd Père Lacasse
'ne 'manque pas d'iniroduire dans ses causeries fami-
lières avec les colons qui ont le bonheur de receevoir
nza visite, et avoir ié;.ondiu à plusieurs qusc.tions qui
]ui furent faites par les colons, tons se eéparèrent
contents d'avoir pasié alno -i agréable soirée.

Cette visite (lu .bvd Père 'acasse leur a procuré
un. ,bien sensible p'isir, et nul doute qu'ils poursui.
vront.leur ouvre de défrichlueiiaeim t avveu enco:e plus de
courage et de vigueur. Les paro!es d'encouragement,
les bons conseils qui leur ont été donnés par ce dé-
voué missionnaire, produiront sains doute d'heuireux
résultats, car ils ont été recueillis par des cours g:-né'
roux qui ont fit, preuve d'un grand dévouemcent dans
]a nioble tâche qu'ils su sont imposée depuis qu'ilss'ont
établis dans ce canton.

Les coloris qui bont actuellement à Pohéniégamook
doivent leur établissement sur les terres de ce town-
ship, a la société de colonisation du comté de Ka.
mouraska qui a fait de nobles efforts pour ,en activer
le défrichement. Cette société accordait dlu secours
aux colonseLtublis sur ces torres, à raisoi de tant par
année 'pour chaque arpent de terre défriché, soit en
argent, en provisions et grains de semence. Mallaeureu
rement cette société de colonisation ne s'est pas main-
tenue, et nécessairement le défricliement des terres

-dans cet endroit a été plus lent; les moins coura-
. geux, ceux qui 'croyaient ne pas pouvoir suffire à la

I ' M. . "

-iche sans avoir besoin l'appui du.dehors, ont quitté
leurs lots, et il n'y a que les plus braves,'d'entre ces
pionniers qui, confiantsdans leurs forces, sont déoneu-
rés sur la bròehe pour y poursuivre le défrichement
et former une nouvelle paroisse'sousle vocable de St.
Eleuthère.

Ces derniers co!ons, presque sans appui, ont eu à
su bir plusieurs échecs, par lemanque dans leur récolte
causé le plus souvent par les gelées, quoiqu'elles soient
moins fréquentes, à mesure que le défri, henment se
fait. Et encore, dans l'automne de 1879, alors qu'ils
comptaiént 'sur une abondante moisson, la gelée est
venu la leur enlever. Grâce cependant à un octroi de

500 accordé par, le Gouvernoment, pour le.prolon-
geient du chemin Pohénégamook et quelques ché.
mins à faire dans le township' Chabot, ils ont pu au
moins se procurer du grain pour la semence au prin.
temps dernier. Ils ont obtenu à l'avance $250 sur cet
octroi, qu'ils ont employé à l'achat de grains, promiet-
tant de rambourser cette somme par leur travûil sur
les chemins à faire sous le contrôle du Gouvernement
et dirigés par U. le Notaire Alexandre Gagnon.

Par ce moyen, cinquante six colons ont pu semer et
qui l'auraient pas fait sans-csecours pportun. Tout
en :yant exéculé les travaux de route exigés par le
Gouvernenieni, et même audeln, chemins qui leur
earent ýindispensables, ces bons colons ont l'avantage,
cet autonme, d'être en possession d'une abondante
moisson en blé, orge, pois et 'patates.

M. Gagnon i'a eti qu'à se féliciter de la conduite et
de l'assiduité au travail de ces courageux colons, qui
avaient accepte dit grain de semence jusqu'au mon-
tant de $250 à la condition-mentionnée plus haut, la
balance en argent leur ayant été payée en septembre
dernier..-

Voici la somme de travail' qui a été fait avec l'oc-
troi de $500: Sur le prolongement de la route St. -
Alexandre ayant 20 pieds français en largeur 22'ar-
penls ont été arrondis et 3 arpents nivelés.Deux .onts
d'une grande solidité ont été faits; l'un ayant 8 pieds
de pavé, et l'autre 16 pieds de pavé., Sur le chemin Ta-
ché, ayant aussi 20 pied-i français de largeur, 23 ar.
ponts ont été nivelés. Sur cette distance de chemin
nivelé, 2 arplents étaient en souches, 9 arpents en bois
debout, 12 arpents en souches et abattis. Entre les 6e
et 7 rangs dans le township Chabot, il a été fait plus
de 20 arpents avec un bon' roulage de douze pieds;
dans cette partie de chemin, 13 arpents y étaient en
souches, 2 arpents en bois debout, 8 arpents en abat.
tis et 2 arpents en souches. Pour ceux qui s'y con-
naissent en fait de travaux de routes, on avouera. que
cette sonmme de $500 a été avantageusement employée.
Ces braves colons avaiient une dette de reco.nnaissance
à payer iau Gouvernement pour 'leur avoir ainsi pro -curé l'occasion d'obtenir lu grain de semence, et il
l'ont fait avec une grande libéralité en travaillant, sur
sur les routes à f£ire, avec le plus grand courage, au-
delà même de ce qu'on pouvait attendre de leur part.

De leur côté, les colons n'ont que des louanges a
offrir à M. Gagnon. qui a dirigé ces travaux pulics
avec beaucoup d'habileté, pour tous les égards qu'il a
es pour eux par son extrême courtoisie et son em.
pressement à leur rendre justice.

Cette reclame de notre part en faveur de M. Gagnon
paraît intéressée, puisqu'elle s'adresse à un compagnon
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de , oute. Nous la faisons cependant, parce quo nous se rendre compte do la qualité des terres et de leur
avons recueilli nous-même de la bouche des colon's position.
les'faits q'nnou' venons de signaler, sans ci ainte Les ferres à-l'Est di lac Pohénégamook; dans le
d'être contredits. Il lrriv si peu souvent que les tra- township Eseourt, sont excellontes; ces bonnes terres,
vaux dont le Gouvernement e pay liui.même' les frais que nos conductenrs ont parcouru Cie tous sons'pour
soient fiits d'uno ianière économiquo et avantaigeurse y faire la chasse, 'étendent, disent ils; jdsqu'à' huit
pour les colons qu nous croyons dg notre devoir de illes. ToutL <long do la Rivière blue, nous-avons
le signaler lorsque nous avons. pour- appuyer notre reînîrqué p'usierits platins de terres magnifiques qu'il*dir IB:.tlo" e ýc!nus créyos dcnor dvo6 ds mis. ae V logd a'iir liee.'uavndire'le'rapport des colons inômes. Nous croyons nous serait poseible de ctiver ave avantage.
faire l'écho de ces braves colons 'qui voudraient vir .l était cinq heures lorsque nous arrivâmes au Ca-
le défrichementdes tow'nliips 'qui les environnent, bano. Le LRévd Père Lacasse voulut aussitôt pénétrer
lit avec encore plus d-3. vigueur, en suggérant au danîs les terres dece township, et nous étions trop

Gouvernement la nomination de M. G:'gnon comme fatigué pour le suivre au milieu des bois pendalnt
agent do colonisation pour ces cantons, 'en meme plus de deux'heures. Il est revenu content d'avoir fait
temps qu'il dirigerait les travaux de-route qui pour- ee voya g dats uan Cnd'oit qu'il dit aussi être très- j

raier.t être- faits par la suite Tout en surveillant, ces avantageux ai
travaux, cet agent piou-rait. travatiller, a y amener, de . . ix colosq ie ouda'iotr. ale o ' éaL'
ntouvux coons et leur ofriar toutes les informations No êtioî1 s ors a terne de notre excuision, etnIoua Pl*nosîg à la doe'eure d'u.n anicieni pioninier,

dées; 'isnle nu coqueco o m apropr établi daits Cet endroit depuis dix-neuf ans, M J'oephét:aires agissent dle bonne foi 'î s cnfrmn aux
reéglements qgi leuri donntent le dri-oit de propr.étaire': diett, leur doais ane, que ce endroit isolé de li
etc D cette manière le. défichementdes terres de nidifort. n'ayant aucun autre cheindi d i unict ion
ces différents cantons se ferait plus rapidement, et les que ayvi r qu e aus ven in de pa c urir. Iy
coon déj - tbi~auae' qu; y-an (lue la ivîi qule nouls veillons dle parcourir. il y:lacolons'dyétabhs' n'uraien t qu.ay'gagnder. dans. cett endroit, quatre à cinq habitatios ; de plusLe Révd Pèe Lacasse voulant s'assurer par lu- un mouli à scieapparteant a M. Joseph Nadeau
-i-même des avantages qui pourraient âtre offerts aux
colons par le défi-ichement des terres dans les town L'arrivée tdt nissionnaire, accompagné du prêtre
slips Escourt et Cabano, devait prendre cette direction qui de temps A autre leur fait la' mission, dans leu-
le lendemain matin, 25 septembre. , foyer, était une grande joie pour tous les membres de

b la famille, priîciPalement pour le père'qui etait gra-A vant s diépart, grnd noiribrede colons assistaient vement malade depuis quelques jours. L'arrivée d'un
a unemsse dite ai eu raneion par le ere médecin' n'eut p-s eu un lus grand effet sur le'ma.
Lacasse, -f ue Deu répande sur leur ami t bur laide que celle du issionnaire ; djà il s' 'croyaitleurs travaux ses grâces lee plus abondantes. ri, et il quitta le lit po0r entretenir le Révd'Père

Doux c:notiers de renom, MM.' Alfred Caron et son c de tottes les misères qu'il a dû endurer do.
f-ère Jose¡.h Caron, avaient généreusement offert leurs pui s e
services porfiele voôyage, c'est à-dir-e que nous pui le moIlî of lset i om oo C coolervions pour- a unle millest cao. q nous-t- d est très bien établi, quoiqu'il lui dit fallu luttér cons-
devions parcourir qinnze mil en e nt anris tamment avec tois les désavantages du manque de
lac Pohén'égamchemin pou- la vetnte do ses produits ou l'achat <le ce
pour- de la se r'endro a la Rivier-e bîlete. - qui est indiepens:able à l'entretien da sI nombrouse

.isons-do suite que ces deux guides se'sontacquitté famille
le leur tàchè avec 1liabi'eté'de ros meilloirs cano

ticis, et nou, les recommandons tout particulièremeant Inutile le dire que ces bons catholiques ont profite
à ceux qui voudraient visiter les différentes rivières du cou-t, séjouir dt Révd Père Leasso, t de M. le cuir
qui ei loniecit les towiu-hips Pt'hnegaiook, Escou-t, de St Eleulhère, p s'acquitter d'un devoir qu'is

abrano, etc., ou se donner le p'aisir le la pèche dans ne pouvent reipflir que rarement: celui de la confes-
quelques unes de ces rivières très-poissonneuses. sion. Les mombrec ds' quatre familles établies dans

N'ayant, pour faire le voyage, qu'un canot passa le voisinage (le M. Nadeau, sans exception, so sont
blement endommagé, M. 'le curé de St. Alexandre et acquittes de ce devoir avec lu plus grand empresse-
M. le Notaire Gagnon qui auraient voit lu accompagner ment. C'était édifiant de voir ces gens de la foret

.' le Révd Père icasso jusqu'à Caubano, durent nous s'agenouiller aux pieds di prtre, qu'ils voient si ria-
laisser au pied diu Lac Pohéngamook, 'nous ayant rent.
accoffipagnéjusque là en chalouipe. Le 'Révd Pèe La Après le déjeuer nous faisions route'pour St. Elou-
casse, M. le ciré de St. Eleuthère et. notus,- priront thière, et nous arr-ivamos à lEghse do cette pairoisse à
pasage dans' le canot à l'entrée de la rivière St. sept hletres dii soir. Le lendenain, dans le cours de la
François, ayant po.r guides nos deux intrépides cano. matinée, le R14vd Pre La -isse visita:le township Cha-
tiers. Le canot était passablement clIargé, car l'eau bot où plus de trente colons y sontétabhs. Le rapport
affleurait pour ainsi dire le bord Les eaux dans la de ces co'ons prouve qu e townshp offre beaucoup
rivières étaient basses, et plusieurs fois nous fûmes d'avantages pou* la culture, cat- les terros, si l'on en -

obligés' de fire de longues marches dans la for'èt, a fin jtigo'par la quaintite et, la qualité de grains obtenus,
de permettre. à nos canotiers de pouvoir tr-aîner le sont d unîe grande lerlilité.
eTînot entre les roches qu'il leur était alors plus facile 'Nous terminonas ici le compte rendu de cette excur-
d'éviter; nous avous dû débarquieri 'un -pls1 grand sion, bien inparfait sans doute. Mais nous avons la,
nombre de fois en -evenant, pour permettre à nos certitude que' le Révd Pèrelucasse ne manquera pas
guid s de franchir les rapides qui étaiietnt nombreux: de faire connaitre aux lecteurs do .la Ga:;ette des Cam.
ce qui donnait lieu ait Révd j-Père Lacasse de pouvoir' 'pagnes les avantages qu'il y aurait d'ouvrir des terros
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dans 8'ces différents tovwnships, et ce qui'il on diraSlip-

pléera aux détails qùe nous aurions dti donner pour

faire: connaÎtre davaittage cette importante localité.,

JYailleurs nous aurons à tevenirsiur cette question de

la colonisution danslles différentis townships quo nous

venons de visiter, afin de répondre li des questionsqu i

nous ont été faites pai plusiour's colons de ces endroits.

Exposition agricole et industrielle d- la Société d'a-
griculture du comté de PIslet.

Le 28 setenebre dernier,, ions ssiio a ni concours ngr-
colo et industriel de cette sociétté. Dans les différents dépar-
temnts le iombie d'entrécs était aussi considérable que les

nées précédentes.Nons devons dire toutefois que celui des-
inée à la race porcine était de beaucoup plus considérable que

jiainis il ne l'a été : ce qui expliqua sans doute la cause pour
laquelle in grand nombre de cochons étaient placés dans des
voitures on îles boites, n'ayant pas d'enclos snlisants pour les
placer. Pour cela, les exposaits n'ont pas dû.avoir à se plaindre
dI la décision desjuîges, cir il leur était difficile assirénent le

ger de la valeur île iel et tel cochon, cii égard à leur anviîis
elasseinent. Il sera facile du remnédier à cet état-de choses à ie

prochiai1îe:exposition, poir le plus grand plaisir desjuges et la
satisfactioni des exliosîants.

Ain dire des connaissers,, chevaux y é aient bien repré-
sentés et tout indinqe qne dutans cettevoie, -il y a nîe grande
amnélio>rationi.

Parmi les bêtes à cornies, y il avait. de beaux sujets de races
D.lurîmmii et Ayrshires, quoiqu'ne petit noinbre cependant.

Pour les espèces ovines, le comté de lIslet se distingue tout
particulièrement. Les sujets de race Leicester, Southdow,n
Cotsvold et Schropshire étaient nombreux. Cette dleriire race
a été introduite tout récemment par M. Eugène Casgrain qui
veut se livrer inue nouvelle. expérience quant au croiseient
de cette race, avec les Cotswold et les Southdown. Cette ex-
périectîe ne saurait être mieux faite que par M. Casgrain qi
unie grande expérience dans Félevage des inontons.

Les cochons étaient on -graud.nombre. Les Berahire, lek
White Chester et les Siufrolk (taient nombreux. M. Casgrain
avait un reproducteur de race nouvelle dont il désire faire t'es
sai pnr le croisement avec les cochons de race canadienne.

Les gallinacés étaient bien représentés. IM. Auguste Dnt
Puis, Eug. Casgrain et Lit Dupuis, y avaient de beaux lots
LJ's poules brahns étaient en plus grand nombre.

Le département le l'industrie a attiré un grand notbre di
iteurs, et certainement la variété des objetsmanuIfacturé e

leur-belle confection étnient do nature à les y attirer. Dans ci
département il y a un progrès signaléqut à la confection de
étofrlem. L'élevage dis , mntouns qui se fait sur une grand
échelle dans ce comté, grâce ait moniveinent qu'en a doniI M

ugène Casgrainà, se prête assuréinemet à cette industrie, et nou
bonuies à nous demander pourquoi ou n'établirint pas, dans c
comté, tune nanufacture 'étofe l'égale de celle de Sher
brooko Les cultivateurs auraient l'avantage le retirer i
plus grand profit par la vonte de la laine de leurs moutons, eo
des étoffes mêmes dIont la. confection serait inois coûteuse e

uni raient être vendues a un ircix rémunérateur, sur les mai
chée, tout ausi bleu qnute celles fabriquées à Sherbrooke e
Ipe les inarchands it gros vendent aux iarchands de détail

la caipagne.
Près de trente exposants concouraient pour le nieillen

bnurre, et nuons dlirons franclhetment qu'il était difficile <le dé
cider quels étaient les plus méritants. Presque tout le suer
était de quaiLté supérieure, et cela prouvii que les cultivateur
nt'ont qu'à y gigiien soignaiâtleurs érablières, cai le parcour
.le leurs ér.abîRres étant plus flcile it faire, ils* peuvent, pen
iiiit 10 tenips dii surre, consacrer plus de temps à s bonne fi
brication. Les MM. Ditpais qui ont offert les prixiþpóciaux pou
le bo t ent des prbires nt ss doute fait un act

éritoire. Le ttbaic oi fenillé et niantufactur,, tel t a
.neotlrs, ie peutêtre .., mirpiss ulîtts rs 1eilleures inaniufac

tuires'de Québec ou de Montréal. Les grains, do toutes espic
éturietd!une uctteté qui ie laissait ritu i désirer et d'une qua

lité supénienr. Ces grains pourraient être vendus avantagen

setiient pour ginius (o soneie.
Voici la listé des prix ucoplés dlus led lifféneiuttu iléparti

i...

Et;alOusde3 12 ans.-ler' prix; prospè1lre Litalien, 2t3 Jean,
Casonga,3e ,Tiziri- Hautel, 4o Octawe ilcat, 5e Francis

Chamnard.
Meillenres jiumeniits potîinière5s d'après la forme la poulin

10eprix, Alphonse Pelletier,2j Raphaël Dabé, e LouisLa-
pointe, 4e Dosité d'A-nour, 5e oôs. Giasson, oEieLbu-
aie.

,Plus belles jumnts uOIllinibros, on égard à la jimint.-lor

pix, Anselme Fonrnier, 2e Désiré Jean, 3e Anselmne Dub.6

Pouliches de 3 ans.-ler-prix, Louis Bois, 2o Alexis Biais,
3e Ludger Têtue J. Bte. Castongnay, 5e Paul Boucher.

Meilletre paire de chevaux de trait.-ler prix, George Odiloi

Pelletier 2o Alexis Blais, 3e Alfred Caron, 4e Eugène Dumîa.

Pouliches de 2 ans.-ler priN, Hermin Prunean, 2 Luagr

Têtu, 3e Entsèbe Pelletier, -le Frs. B6rnbé, 5e F. X. Talbot, e

Marcel Leclerc.
Poulinis de pas moins d'un an.-ler prix, Cliarles Moreaîi,

2e Hennin Pruneau, 3o Francis Chainard, 4e Jules Casgrain.

Pouliches le pas moins a'un an.-ler prix Anselme DubW,
2e Désiré Jea,,, 3e Gaspard Bois.

Bestiaux : Taureaux de 3 ans. -ler. prix, Xavier 3élauger;

20 Jean G:astonguiîyf Se Antoine Lemieux, le Alfred Caron,

5e Lévy Chartier, (le Eusèbe Caron.
'Taureatu de 2 ans.-1er prix, Luc Dapuis, 23 Lucien B lan-

ger, Se J. B. DuIipis, 4e Louis St,.-Pierre, 5e Alexis Biais.:
Taureaux d'un an.-ler prix, Zotique Pouliot, 2o Lucien Bl-

langer, 3e Alphonse Pelletier.
Vaches à lait.--er p Révd Messire J. Lagneux, 2e G orge

Gagnon, 3e Louis St.-Pierre, 4e Alexis B!ais, 5e Auguiste C-s-

tonguay
Taatnres d'un .- ler prix, Louis Bois, 2e Révd Messire Du-

folur, 3e Eugène Dîmnas, 4e Luic Dupuis, 5e Ensbe Pelletier

6e Gilbert Poitras.
Taures le 2 ans vêlées on non.-ler prix, Louis Buis, 2e Sa-

minel Treinbhîy3e Ensèbe Pelletier, 4e Auguste Castongaity,
.X 53 CharlesMreu

Veaux le Ilnuée (males).-lor prix, Louis Bais, 2e Alphonse
Pelletier, 3. Luciu Blanger, 4e Boniface Blanger, 5e J. Bte.

Castongnay, Ge Alfred Miville.
Vennx de l'année (fomells).-1er prix, Alexis Blais, 2e Cy-

rrien Toussaint, 30 Lucien B61auger, 4e -P. G. Verreault, 5e
Edouard Jean.

SMoutons Béliers de 2 ans et au-dessu.s.-ler prix, Alphonso

Pelletier, 2e Charles Moreau, 3e Eugène Casgrain, 4e Louis
Bois.

Béliers d'un an.-lei prix, Sal. Roy, 2e Eug. Casgrain,3e P.

G. Verraiult, 'e David Chouinard 5e L6vy Chartier.
Béliers le a prix, dilbert Poitras, 2o Eug. Cas-

e grain, 3e Eug. Dumas, le Désiré Jean.
2 plus belles brebis de 2 ans.-ler prix, Eug. Casgrain 2e

Sal. Roy, 3e P. G. Vorreult, 4e Eusèbe Caron, 5e Louis Bois.

Brebis d'un an.-ler piix, Eng. Casgrain, 2o Sal. Roy, 3 Dit-

e vid Chôtinard, 4e Ldvy Chartier, 5e Gilbert Poitras.

2 plus belles aguelles.-'1er prix, Sal. Roy, 2o P. G. Verreanult,
Se David Chouinard, 4e Hermin Prneau, 5a Louis Ouellet,
6e Gilbert Poitras, 7e Ondsime Morin.

- Cochons: Miles d'un an et plus.-ler prix, Eng. Casgrain,
2e et 3e sans concurrents.

t Mâles de moins d'un an et pas plus de 6 moi.-1er prix,
t Cléopihns Fournier, 2e Jules Casgrain, 3e Lucinii Bélanger.
- Traies d'un an et au-dessus.-le prix Eug. Casgrain, .20 Clé-
t ouhas Fournier, 3e Alfredi Miville, 4e Cyprien Toussaint, 50 J.

. Castonguay, Ge Fred. Bélanger.

r Truies au-dessous d'un un et pas ioins de 6 inoi.-ler prix
1 Alexis Blais., 2à Gaspard'Bois, 3e Jules Dupnis, 4e Désiré Jean,
e 5e Cyprien Leuiienx.

s Produi ts: 13eurre.-1er prix Octave Dubé, 2o Eusèbe Pelletier,
s 3e Dr. N. Lavoic, 4e Jos. Gisson,5Se Lucien Bélanger, (Ge Louis

- Oellet, 7e Jos. Leveeque. .
. . Plus beau sucre.-ler prix, Guillaume Pelletier, 20 J. B. Cas-

r ti'ngnay, :3 Hernni Pruneau, 4e George Pelletier (Noil) 5e Or-
e gène Pelletier.
n Graine de ii.-ler prix, Jos. Pelletier, 2o 1-lonord Ciaion

.3Ie N~arcisse Pelletier.
s Tab ti tafàietinir6 .- ler prix Dr.N. Dion, 2 Louis nellette,
t- 30 Arthur Bouelier, 4e Gaspard 3ois.
î- Tab:îcci erunilks.-ler prix, Luc Dupuis, 2a Achille Min&i",

3û Octave Dubé,'4e Gaspard Bois.
-Terrei neuves: Pns grande étendne on terre neuve non la-

bonîr(c, -.- 1er prix? F, X, D1 çllesue arpe ts 2e A
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Leclerc, 13 arpents, 37 perches; 3c, Charles Thiboutot, 11-ar-
pents, 4 perches; 4e, Narcisse Pelletier, 8 ýirpents, 5 perches;
Le, Anselme Fournier, 6-arpents; 6e, George Pelletier, (9 ar,
ponts ;7e, Frédéric Vaillancourt, 5 arpents; 8e: Dr. N.Dion, 44
arpents; 9e, Révd M. Sansfaçon,I 4½ arpents; 10e, Honoró Ca-
ron, 3 arpents; l1, Jos. Pelletier, 2 arpents.

Secondement à la charrue etc.-ler prix, Jos. Oct. Faîfard,
22 arpents; 2e, Anselmo Fournier, 12 arpents, 52 lpeiclesj 30,
George Pelletier,. 8. arpents, 24 perches ; 4e, Cléophas St.
Arnaud, 4 arpents, 4 perches; 5o, Nnzoiie Clontier, :3 arpents;
6e, Antoine Lenieix, 3 arpents; 7e, Augustin Leclerc, 1 ar-
pent, 16 perches; 8e, David Chouinard, 1 arpent.

Etoffe: Etoffe croisée foilée.-ler prix, George Pulletier, 2e
Levy Chartier, 3e Gaspard Bois, 4a Magloire Franeoeur, 5o
Chrles Duval, 6e Louii Bois, 7o Lucien BélIhger.

Etoffe crt isée non foulée.-er prix Zéphirin Miville, 20
Raphaël Dubé, 3e Louis Bois.

Petite étoffe pure laine.-1er prix George Pelletier (à Noël),
:le Enlsèbe Caron, 3 Joachim Bélanger, 4e Cléophas Fournier,
5o Prudent Morin, Ge Hermin Pruneau, 70 Octave Dubó,
8e Cyprien Toussaint.

Flanell.-ler prix, Octave Dub6, 2e P. G. Verreault, 30
Alfred Caron, 4e Gaspaid Bois, 5e Zphirin 60liville Ge Louis
Bois, 7e O. Morin, 8e Boniface DMlanger.
. Toile.-ler prix, Zéphirim Miville, 2. Ou. Mloii, 3e Gaspard
Bois, 4e Philippe Duval, 59 A. C. Pelletier, Ge Célaure Caron,
7e Alfred Catron.

Tricots et autres objets d'industrie.-1er prix, Edouard Jean,
2e B. Pouliot, 3e Luc Dupuis, 4o Philippe Caron, 5e Jean Cat-
tonguay, 6e Onés. Fournier.

Meilleure espèce de volailles,-ler prix, Eng. Casgrain, 2e
Auguîîste Dupuis, 3e Luc Dupuis..

Travaux dans le jardin et le verger.

Les travaux dans le verger et le jardin sont sur le
point d'être terminés, et avant que la saison empêche
de les pousser plus loin, il importe de s'assurer du
succès qu'on a obtenu ou des prtes éprouvées. 'ex-
périence du passé doit être un guide pour l'avenir.
En se rendant compte de c.qui est arrivé, on s'aper-
cevra que l'insuccès dans une certaine partie du
verger ou du jardin, est dû à la mauvaise prépara-
tion du sol ; dans une autre, que le sol ne convena't
pas à telle culture, et que le plus so.:vent, quoiquiü
le sol fut de bonne qualité et les graines du meilleur
choix, les jeur.cs plants furent négligés et en laiszant
les mauvaites herbes prendre le dessus. Si les pertes su
bies proviennent du manque de drainage, il convient
de remédier immédiatement à ce mal; ce genre d'o-
pération peit être fait avec avantago dans lit cours du
mois. Un cultivateur intelligent en compreud toute
l'utilité. Enlever du sol son humidité lui procure une
plus grande chaleur; la chaleur du soleil se faisant
sentir sur un sol humide-ou mouillé, chatngo l'eau en
vapeuir, et ne réchauffe pas le plant, tel que cela au-
rait eu lieu si le terrain était drainé. Par le drainage,
l'air s'introduit dans le sol, ce qui est d'une granle
importance à la bonne végétation des plantes. Ce
mois convient aussi au bon amónagenont des teriains
destinésr aux vergors ou auxjardins, et il est préfé
rable de faire ce g'nro d'ouvrage à présent.que d'at-
tendre au printemps lorsqu'il y a tant d'autres choses

* .àfaire.

Choses et autres.

dDfnedopê'cher le poisson cu certain Icmpa de L,imée.-Nousi
attirons l'attenution de nos lecteurs sur l'annonce que uonus pu-
blions à co sujet.- Cette prohibition est faite <tdaus le but le
conserver dttis les rivièrs nus différents poisson,; car, oun le
snit; ai li pêche cn était faite indistincteiient dans toutos

s, spinu de Panudo, c'est-A-diro peidant le temps dit frai,
îe strait nu moyen d'enlover de nos rivières uu mnoyou de

subsistance que l'on pont. utilisor. Il importO douc d'aider au
maintionde cesréglemenîts et d'en faciliter l'oxécution aux of'
fiieis destinés pour lrs mettro en vigueur.

Exportation de ponnes du port de 9otréal-Jusqu'au J oc-
tobro courant, 36,357 barils de pomncs, de la récolte do cette
année, ont été exportés de ce port pour l'Europe. L'année dor-
nière, dit-en, l'exportation a été, pour ainsi dire, nulle. Il n'y a
pas do douto que olexportation des pommes et nutres fruits
peut ôtro une source de revenus considérables pour le pays, et.
les cultivateurs u'amlaient qu'à y gagner si chacup de loura
jardins contenait au moins vingt arbres fruit iers ou plein rap-
port et soignés. Ce serait presque J'aisance pour beaucoupdo
ménages; ce serait l'agrénment, le comfortaible dans le repas, la
tout gagné avec de l'air, ui choix intelligent des meilleures es-
pèces d'arbres fruitiers, avec une bcho et uo serpette. Ou
pourra jouir de ces avautages quand les cultivateurs vou-
dront profiter des conseils et des enconragemouts do nossociétés
d'horticulture et. de nos pépiîiiéristes i u n'épargnent pas eurs
troubles pour implanter dans notre province le goût de la cul-
titre des fruitz.

_ Les pommes récoltées A Spencer Wood, résidence de Soit
Honneur lo Lieutenant-Gouvernrur'do la Proviuce de Québec
et qui ont obtenu le premier prix l'expositioâ dé la Sociétz
d'horticulture de Québec, proviennent de pommiers achetés,
pendant le ternme d'office de fou M. Carol-, de M. Auguste Dii-
puis, du Village do St. Roch des Aultînies.

Culture desfraises.-UElecteur infor me que pour la récolto <lo
fraises sur un arpent <le terre, M Adani Waters, épicier le la
rue St. Jeai Qnébec, a payé, cet été ($720) sept cent vingt
piastres.

- On dit que M. L. N. Larochelle, de St. Aiselwe a pris des
arrangements pour établir dans cotte paroisse une ftbrique de
lainages; il y emploiera une trentaine d'oivries. M. Laro-
chelle s'est associé pour cela un écossais ayant tue grande ex-
périence dans ce goure d'industrie dont le besoin se fait sentir-
parmi les cultivateurs.

- L'épidémie chevaline fait les progrès dle plus en plus rt-
piides à Montréal; et les vétóriuires de l'endroit exprimoint
l'opinion que pour peti que cela continue, la vue d'un cheyl
nou affectó sera, une rareté. il parnilt que cotte maladie est
contagioîso pour l'homme, car un grand nombre <le ceux qui
ont la garde de ces -chevaux éprouvent des symptômes aua-
logues: toux, éternuements et lassitude générale des membres.
Cette affection, heureusement:, est d'un type très-b6iinî, et pat
nin seul cas do mort n'a été constaté jusquî'à ce jour.. Ou ii-
forme qu'elle vient de faire son apparition à lBrooklyn et i\
Nowar'k.

RECETTES

Procédé facile pour faire de la marne artificielle pour
amender les terres.

Disposez alternativement un lit <le terre glitise et un lit do
chaux, jusqu'à ce que le tas soit assez gros pot ce qu'on en
veut faire, et laissez le tout sur le sol à l'action de l'hiver. AIL
printemps, les deux matières seront suflaineont uniep, et
propres à etre étendues surIle terrain que l'on> vent fortiliser.Si la terre était un peu forte, ont ilâ!erauit du sable Î la terre
glaise.

Aloyen p.owr faire du boit café.

Après avoir soignteusementt torrifié les grtins jusqu'au brut
clir, il finit, si l'ou ne doit pis en flaire usage immédiatement
les sanpoudrer, lorsqu'ils sont encore b> filants, avec du sucre
en poudre, tillednemh once environ par livre do cfé. Co sucre
se caramin!ise autour dt grain, et lui conserve sou arôme.

Pour préparer le café, le fameux, chimisto Justis Liebig
prend le mloyen(ivant, lui participe de l'inîtusion et do litcoction : Lesgrains étant inutilus ti pOtu grossièreiontau me-
ment dlo les emtiployer,' ou jette dats l'cat la pond'ro, on porîto
l'eau à l6bullitiot, ou laisse cuire tinnndant ing i six uinutes
et oui sert.chaud. Il no faut pa, fhltuer. La liqueur itintni prépa-
rée est toujours Ltoubito, ce qui lprJVient 1 on dOinî poudre roes-
tée eu suspoetion, tuais d'une aiuitiere grasse, analogue ait
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lieurro, dont le café en grains contient envir
ýon 'poids.

AVIS PU BL IC.
On attirte P'nitention> du puicî sur iles dispîo

de la Loi des Pêcheries pouir la Proîviice du QI

,àiuodes pendant lesquelles il est défélenaî de
sous sulivants:

....................... du 15 Avril an 15
Maskinongé ....-- lu.--...
Achîigan *.............--- o. du

,Saumînoni [avcc des rels -... di 1er Août ait let
Do. [1 la mouche j .... r Sjteuîbr

Truite Rongo, de Ruisse:ni
ou de RiviÛre.......... 1er Oêtobre Ili

Truite GriO des Lates.d 15 Otobre M
>oh-so Mlle---------.....du 10 Aviil a1
Il est d161761îdn d(lucle avec dces 1-eht out (113
eoce.
Les rets fi veut L re levés (lit SerAûdi sir .

(le chaque semaine.
Il est défendu> de -tehde a les res un ds3 sneu

barrer les ehenaux on baies.
Les Sauvages -ount obligs de se conî'orîuner

cheries aîusri bien que les Blancs.
Tonte personne conpable dO Violation des rüg

ae rend.passible d'îaiîede et des frais, on, -à déf'
s'expose A être Cmprisonnlice.

Nul ne devra, pîendlait le tenps défen,
vendre on avoir en sa possession :nlleiun les po
ai.enitionnóls.

P.r ordre,
W. F-. WHPrrcuu

Binireiau des Pecheries,
Ottawa, 1er octobre 1880.

La Compagnie d'Assurance M
Stanstead et Sherbrooke cont

Les membres de lia susdite Comitpagnîie sont
iotifiés que les taux sulivanîts <le cotisation onit;
s billets de dépôt 011 tihree aux dates ment i

pour couvrir les pertes et les dépenises <le l'an
1er septembre 1880.

Septemîibre :10, 1879, i par cent.
Octobre :îl, " 
Novemblre :10, "<
Décembre M, "f
.lanvier :, 180, 4

Mars :1, "
Avril nîo, *' L. 4.

.Juillet :11, " - ''

Août' :11, " "

6+ par cent.
Les dites coisations formlani .ix et' deiî

montant' priiitif îes billfs dlo, dépôt (les ntii
annulation était. déduits) sînit par Inlu résntue
payéen ni Bm eau de la Compugmi a Shei
agent do la Cipgie lftiiai t nut sé, sis l

P 'î or dre diu Bureau des Directeuirs,
GlEO. Af DN

Secé
;e Irrooke, 6 octobre 1b80.

GAZETTE DES CAMPAGNES

onu 12 par 100 d A VENDRE

1U1NE B E il L E F E R M
DE 120, ACRES,

SITUli DANS LA

Paroisse de Saint-Séliastien de Lambton,
Cotinté de Beauce, et voisine 'de P'Eglis, ave une grande et
belle Maison, Grainge, Laiterie, I[angar, etc. -

PRIX : $1,200, $400,coinjtant etla balance payable $100 par

iions suivates. PAL DE MONTMAGNY
400 ACRES Dl-ERE, ae M'îsoî rngs t.,st

pécher les pois- (ais la paroisse de Saiîît-Pat de Mo tuizigily; 10 acres en
culure uuagi itqiîPoiît'oirý i<lEat bient suitué pir~ uil 11offl ii

Ma i. à farine.

Dex lo., s lctenantMai>. 2:30 acres, ul1iît 100 aicres (le alfius vec iisou8ýi, granges,
ant 1er MaLi.su cr ai. ete.-Prix: 1$400.

31 Dlceibre. COXDITIONS I T FACILES.
er Décemibr. S'adresser'à la Sct e s de Ar
i 1er Dé.~cmbre. tsu~
seines, sans li-IOI 105, rue St.

1 i2uIM'Enh1 h-c (l la Baiud Qii Québec
ut Liindi matin,

er de ianière à
400L ARESDE TERaecMaeso terraspogir des propritués

aaelnssS ny r;- 10e ville.0 ce n

230eî>ueuit acr es,~& dot 0 are dedf cé ; ve nuogrngs

tiltsa(l.

pissjlîîs, Ilicuit e-.-

e esîîwleîie. 11u eau NAo 10 ueSt. l eIrre, Québc

CD, 4

utuelle d- ae aB ue é
,ele Feu. o
par l présente A. J. AG
été ISec étaIe-Tiuo ier
oîliées .us bas

autue paiei menit,lu, <

- CD

District de O .
CPh1riI Bértîbé,. de lau.paroAsse (e St.*Aloxandre, daus Io

lit Ditiict, épouse de Joseph Euxsbe Paradi, posltisteîî dit
otneiuits sntorisée aI ester cit juîstice, rs\ I des

nee lnst lcae
.lafl

îa>i. *îaîi u.uî le L d it Jaelit Buicionb 1 Paais, ivéu

uîqui-es ' Dis .tiu ctia o salcn.i .c Corp s & ieur îé e. té

• Cather'inovocat Bdb ln, Deat nandere le
tiurc.r&or]r. ~uuiiuirt~ii,4 ctubîu 1880.

. éntb 1800


